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L
’attente était devenue interminable. Insup-
portable, même, pour celle qui, à 51 ans, est
tombée au fond du gouffre. Devant la porte de

son appartement roquebrunois, une clé dans la
main, Nadine Olivier s’arrête un instant. « J’ai en-
core du mal à y croire, souffle-t-elle. La bataille a
été longue, j’ai cru que je n’en verrais jamais la fin.
Mais ça y est, j’y suis. »
Elle souffle un bon coup, puis entrouvre la porte
de son logement. Une forte odeur d’urine de chat
s’échappe et envahit le couloir. Quelques pas suf-
fisent pour comprendre que l’insalubrité règne
désormais dans les lieux. Un problème supplé-
mentaire, qui se rajoute à la montagne de soucis
sous laquelle Nadine s’est déjà écroulée...
Pour comprendre son histoire, remontons le
temps jusqu’en novembre 2016. Lorsque la Fréju-
sienne décide de mettre en location l’apparte-
ment à Roquebrune-sur-Argens, dont elle est pro-
priétaire. Seulement voilà, gros hic : une fois le pied
posé dans le logement, les locataires n’ont jamais
versé le moindre centime à Nadine, qui a alors été
contrainte de s’en remettre à la justice... et de
vendre l’appartement qu’elle occupait à Fréjus, afin
de solder son crédit. Se retrouvant sans toit, coin-
cée dans sa nouvelle vie de vagabonde, et au bout
du rouleau, Nadine Olivier n’y croyait plus. Jusqu’à
ce qu’une première bonne nouvelle ne finisse par

arriver : la notification d’expulsion des locatai-
res, en juin dernier, devenue effective depuis.

L’histoire n’est pas terminée
« Ils ont été expulsés le 4 juillet, mais ont laissé leurs
affaires, soupire Nadine. Ce qui a retardé la re-
mise des clés, que je n’ai pu récupérer qu’en début
de semaine. »
Un « soulagement » pour son avocat, maître Emma-
nuel Bonnemain. Bien que ce sentiment soit tem-
péré... Car pour Nadine, l’histoire n’est pas en-
core terminée. « Il me reste maintenant à remettre
cet appartement en état d’occupation, de me char-
ger de sa désinfection et de réaliser les travaux né-
cessaires. » Au-delà du matériel, Nadine va aussi
devoir franchir le cap de la reconstruction. Diffi-
cile mais pas impossible, pour cette battante qui,
même à ses heures les plus sombres, n’a jamais
laissé s’échapper la lumière... Celle qui se trouve
dans son cœur.
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Pour aider Nadine à se reconstruire,
une cagnotte a été ouverte en ligne sur :
www.leetchi.com/c/olivier-nadine
Vous pouvez également écrire à Nadine par
mail à : olivier_nadine@yahoo.fr

Après deux années de bataille juridique et psychologique, Nadine Olivier vient de récupérer les
clés de son logement. Un premier soulagement, avant la nécessaire étape de reconstruction...

Devenue SDF à cause d’impayés,
Nadine sort enfin du tunnel

Nadine a récupéré les clés de son logement en début de semaine.
Reste maintenant à franchir l’étape de la reconstruction, aussi bien
matérielle que morale. (Photo Frank Tétaz)
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